
L’Avent et Noël 

avec Carlo Acutis 

Proposition : 
- Expliquer aux enfants le sens de l’Avent et de Noël 

- Les aider à vivre ces temps de l’année liturgique à 

l’école de Carlo Acutis 

 



L’Avent et Noël 

avec Carlo Acutis 
Première partie : L’AVENT 

- L’année liturgique 

- Les couleurs liturgiques 

- Le sens de l’Avent 

- A la messe, pendant l’Avent 

- La venue du Messie 

- La Sainte Vierge 
 

 



Qu’est-ce que l’année liturgique ? (1/2) 

Les enfants connaissent l’année scolaire, qui commence en septembre et se termine fin 
juin. Ils connaissent également l’année civile, qui commence le 1er janvier et se termine 
le 31 décembre. 

 

L’Eglise a son propre calendrier : l’année liturgique, qui nous permet de revivre chaque 
année, la vie de Jésus redistribuée sur 12 mois : 

 - l’année liturgique commence par l’Avent : nous attendons la naissance de Jésus avec 
le peuple juif. Nous fêtons sa naissance à Noël. 

 - Nous le voyons ensuite se faire baptiser, jeûner dans le désert, mener sa vie publique, 
s’offrir sur la croix puis monter vers le Père, d’où il envoie son esprit aux hommes pour 
qu’ils continuent son œuvre. 

 

L’année liturgique commence le 4ème dimanche avant Noël. En 2023, Noël (25 décembre) 
étant un lundi , le dernier dimanche avant Noël est le dimanche 24 décembre. 

Le 4ème dimanche avant Noël est donc le dimanche 3 décembre, premier dimanche de 
l’Avent et début de l’année liturgique. 



Qu’est-ce que l’année liturgique ? (2/2) 
L’Eglise a réglé son cycle liturgique sur le cycle de la nature :  

Chaque trajet refait avec Jésus n’est pas une redite, c’est l’occasion de le connaître chaque année un peu mieux. 

L’hiver évoque la froideur du cœur humain que Jésus 
vient réchauffer. Il est la lumière du monde, sa 
naissance coïncide avec le moment où les jours sont 
les plus courts et où ils commencent à rallonger. 

Au moment où la 
végétation reprend vie, 
nous vivons la 
résurrection du Christ à 
Pâques : la résurrection du 
Christ permet de passer 
de la mort à la vie 

Au moment où les feuilles 
tombent et où la végétation 
meurt, où les oiseaux cessent 
de chanter, l’Eglise nous invite 
à penser à notre mort 
(Toussaint, Fête des défunts, 
fête du Christ-Roi) 



Quelles sont les couleurs liturgiques ? (1 /2) 

Au cours du cycle liturgique, l’Eglise alterne les périodes de tristesse et les périodes festives 
pour nous aider à nous tourner vers Dieu. 
 
Nous avons une âme et un corps. Notre corps, à travers nos sens, aide notre âme à se tourner 
vers Dieu. Les couleurs liturgiques, en faisant appel à notre sens de la vue, nous montrent le 
sentiment que nous devons éprouver lorsque nous célébrons telle ou telle fête. Cette couleur 
se retrouve sur les ornements du prêtre (chasuble, étole) ainsi que sur le voile d’ambon (tissu 
qui pend du pupitre où est lue la Parole de Dieu)  
 
- Le blanc représente la pureté, la lumière du Christ. Peut être agrémenté de doré. 
- Le rouge est la couleur portée pour célébrer les martyrs qui ont versé leur sang. Pour cette 
raison, c’est aussi la couleur portée pour les Rameaux et le Vendredi Saint. Et c’est aussi la 
couleur du Saint-Esprit (Pentecôte). 
- Le violet est une couleur portée pour les temps de pénitence, de conversion (Carême, Avent). 
C’est aussi la couleur privilégiée pour les enterrements au lieu du noir. 
- Le vert, couleur du temps ordinaire (qui signifie « ordonné » : dans l’ordre, mais aussi tourné 
vers… donc tourné vers Dieu ) est la couleur prédominante. Couleur du renouveau, qui évoque 
la croissance de l’Eglise grâce à la sève de Dieu. 
 

-Il existe également le bleu pour célébrer la Sainte Vierge, et le rose (voir page 7). 



Quelles sont les couleurs liturgiques ? (2 /2) 

Les couleurs alternent au cours du cycle liturgique :  
 
Les deux plus grandes fêtes de l’année (Noël et Pâques, en blanc et doré), sont précédées d’un 
temps de préparation/de conversion (violet) et suivies du temps ordinaire (vert).  

Pour la fête Après la fête Avant la fête 



Les couleurs liturgiques de l’Avent 

• L’avent est une période de conversion, de préparation à la fête de Noël.  

• La couleur liturgique est donc le violet. 

• L’attente se fait particulièrement joyeuse le 3ème dimanche de l’Avent : c’est le dimanche 
de Gaudete , mot latin qui signifie « Joie ». Nous entendons ce jour-là à la messe « Soyez 
dans la joie du Seigneur, soyez toujours dans la joie, le Seigneur est proche », ce qui ce dit 
en latin : « Gaudete in Domino semper : iterum dico, gaudete ! »  

• Ce jour-là, les ornements sont roses : il s’agit d’un violet atténué, plus joyeux. 
 

 

 

 

Le rose est également de la couleur portée le 4ème dimanche de Carême, dimanche de Laetare (Réjouis-toi), qui nous 
aide à reprendre notre souffle au milieu du Carême. 

Les couleurs des 4 dimanches de l’Avent 



Le sens de l’Avent 
• Le mot Avent vient du latin « Adventus », qui signifie « Avènement, Venue » : la venue de 

Jésus, Fils de Dieu, parmi les hommes. 

 

• L’Avent est la période pendant laquelle nous attendons cette venue, période qui précède la 
fête de Noël. Le premier dimanche de l’Avent marque le début de l’année liturgique.  

 

• Nous nous associons à l’attente du peuple juif et à celle de Marie. Nous nous préparons 
également avec Jean-Baptiste, qui appelle le peuple à se convertir pour accueillir le Messie 
tout proche. 

 

• Nous préparons notre cœur à accueillir à Noël la venue de Jésus dans une démarche de 
conversion : nous faisons plus de place à la prière, nous nous inspirons du « oui » de Marie 
pour nous mettre au service des autres, nous reconnaissons que nous avons besoin de Dieu.  

 

A l’école de 

Carlo Acutis 

« Non io, ma Dio » : pas moi, mais Dieu. 
« la sanctification n’est pas un processus d’addition, mais de soustraction : moins de « moi » pour laisser 
la place à Dieu »  
Ces deux citations de Carlo Acutis nous invitent à être moins centrés sur nous-mêmes pour faire plus de 
place à Dieu. 



A la messe,  

pendant l’Avent 

-  Les ornements violets (roses le 3ème dimanche) nous montrent qu’il s’agit d’un temps de 
conversion, de préparation à une grande fête 

 

-  Nous entendons des textes sur l’Attente du Sauveur : les lectures du prophète Isaïe qui 
nous parle de la figure du Messie qui doit venir, Jean-Baptiste qui prépare les chemins du 
Seigneur 

 

-  La figure de la Vierge Marie, qui a porté le Fils de Dieu, est particulièrement mise en 
relief 

 

-  On ne chante pas le Gloire à Dieu, parce que nous ne sommes pas encore dans la grande 
joie de la nativité (le Gloria est par excellence l’hymne de la nativité, qui rappelle le 
cantique des anges à la naissance de l’Enfant Jésus) 



  

 
 

 

 

 

Ce tableau de Fra Angelico nous montre que 
c’est pour réparer la faute d’Adam et Eve (en 
haut à gauche) que Jésus nous a été donné.  

Il fait également le parallèle entre la 
désobéissance d’Eve et l’obéissance de Marie. 
Le péché d’Adam et Eve nous a rendus esclaves 

du mal, Jésus vient nous en libérer. 

La venue du Messie 
-  Depuis le péché originel qui a coupé les hommes de Dieu, ils se sont souvent détournés 

de Lui, ont du mal à l’aimer et à s’aimer. 

 

- Marqués par le péché, ils sont comme dans les ténèbres. Le prophète Isaïe leur annonce 
qu’une lumière va venir, donnée par la naissance d’un enfant, pour rétablir l’alliance 
entre Dieu et les hommes.  



La Sainte Vierge 

 Marie est un personnage-clé de l’Avent :  

  

- C’était une jeune fille très pieuse qui, comme ses parents et tout son peuple, 
attendait la venue du Messie 

- Par son « oui » à l’annonce de l’ange Gabriel, elle a participé à la venue de Dieu 
parmi les hommes  

- Elle a porté et attendu Jésus pour nous le donner à Noël et nous aide à l’accueillir 
nous aussi 

- Pour porter son Fils, Dieu l’avait choisie toute pure, « immaculée » : on fête 
l’Immaculée Conception le 8 décembre, pendant l’Avent 

A l’école de 

Carlo Acutis 

Carlo avait une grande dévotion pour la présence réelle de Jésus dans le tabernacle. 
Et pour lui, Marie était le premier tabernacle : la première à accueillir sur terre la présence réelle de 
Dieu. 
Très jeune, il aimait faire des bouquets pour aller les déposer aux pieds de la Sainte Vierge dans les 
églises. 
Et à l’adolescence, il expliquait à ses amis que Marie était la seule femme de sa vie. 



L’Avent et Noël 

avec Carlo Acutis 

Deuxième partie : NOËL 

 

• La crèche 

• Le mystère de l’incarnation 



L’origine de la crèche 

• C’est Saint François d’Assise qui a eu l’idée de la première crèche, à Greccio, en 1223 (il 
y a 800 ans), pour mieux vivre le mystère de la nativité : il avait installé un âne, un bœuf 
et une mangeoire pour que ce soit comme à Béthleem. Les habitants du village ont 
assisté à la messe autour de ce décor.  

 

• D’année en année on a abandonné les vrais animaux pour faire les représentations que 
nous connaissons aujourd’hui. 

 

• Après la sainte famille, les bergers et les rois mages se sont rajoutés les personnages 
représentant tous les métiers, pour montrer que Dieu s’est fait homme pour sauver 
tout le monde : le meunier, le maire, les enfants, les religieux, les artisans, les riches et 
les pauvres… 

 

A l’école de 

Carlo Acutis 

La maman de Carlo Acutis nous apprend que Carlo entretenait une grande affection et dévotion pour 
saint François d’Assise, l’inventeur de la crèche. Il ne manquait pas d’aider ses parents à l’installer, à 
chaque Noël. (voir page 25 de de diaporama) 
 
Les enfants sont invités à découper et colorier la silhouette de Carlo Acutis pour la placer parmi les 
santons de leur crèche (voir page 20 de ce diaporama).  



Qu’est-ce qu’un mystère dans la 

religion catholique ? 
Un mystère, c’est quelque chose que nous ne pouvons pas comprendre parfaitement,  
que l’on recherche toute notre vie, mais qui est vrai. Nous le croyons parce que Dieu 
nous l’a révélé (nous l’a fait connaître).  Une comparaison pour l’expliquer aux enfants : 

Benoît XVI compare l’attitude des hommes devant un mystère à celle que nous avons quand nous 
contemplons le soleil : nous avons du mal à bien voir non pas parce que nous sommes dans le noir, 
mais parce qu’il y a trop de lumière pour nos yeux 

Cet enfant cherche à verser le contenu du grand 
verre de son papa dans un verre plus petit : il ne 
peut pas y parvenir : le petit verre ne peut pas 
accueillir tout le contenu du grand verre. 

Un mystère, c’est la même chose : l’esprit des hommes 
ne peut pas accueillir tout ce qui est dans l’esprit de 
Dieu, car l’esprit des hommes est trop petit. Mais nous 
sommes certains que ça existe, car Dieu nous l’a révélé. 



Noël, le mystère de l’incarnation 

• A Noël, Dieu est venu parmi les hommes en prenant un corps comme le nôtre 
(Incarné veut dire « dans la chair »), il s’est mis à hauteur d’homme. 

 

• Il s’est fait semblable à nous en tous point à l’exception du péché 

 

• La crèche nous enseigne l’humilité, par sa pauvreté mais aussi parce que Dieu, qui 
est infini, a accepté les limites de notre finitude en prenant un corps d’homme 

 

• Sa naissance à Bethléem (qui signifie en Hébreu « la maison du pain »), dans une 
mangeoire, montre déjà qu’il se donne en nourriture, qu’il est « le pain descendu 
du Ciel » pour nourrir l’humanité 

A l’école de 

Carlo Acutis 

La maman de Carlo Acutis nous explique qu’il avait un attachement tout particulier pour Noël car c’est la 
fête de l’Incarnation de Jésus, notre Sauveur. Or, il nourrissait une dévotion particulière pour 
l’Eucharistie, son «  autoroute pour le Ciel  » : déjà, dans le nom du lieu où il est né, se trouve le destin de 
Jésus, qui s’est fait nourriture pour notre salut. (voir diaporama page 25). 
Carlo disait aussi que la grande humilité de Dieu a été de traverser le tunnel de l’incarnation, de prendre 
notre condition d’être fini lui qui, étant Dieu, est infini ! (voir diaporama page 26) 



Le mystère de l’incarnation  

à la messe 
Dans la religion catholique, le corps est très important (c’est la religion de l’incarnation) : Dieu a 

pris un corps d’homme pour nous rejoindre.  

Pour nous aussi, le corps est très important : il nous aide à prier. C’est pour cela que dans la 
liturgie, notre corps participe à la prière (inclinaisons, génuflexions, procession…) 

 

C’est pour cette raison que pendant le Credo, l’Eglise nous invite à faire un geste particulier 
pendant que nous rappelons l’incarnation : nous nous inclinons pour prendre conscience du 
fait que Dieu s’est abaissé jusqu’à nous. Lorsque nous disons : 

 - Par l’Esprit Saint, il a pris chair de la Vierge Marie et s’est fait homme (Credo de Nicée-
Constantinople) ou 

 - qui a été conçu du Saint Esprit, est né de la Vierge Marie (Symbole des apôtres) 

 

Et à Noël, pour manifester que nous fêtons le mystère de l’Incarnation, nous sommes invités à 
nous mettre à genoux en prononçant ces mots. 

Benoit XVI commente : « En prononçant cette phrase, nous fléchirons les genoux puisque, à cet 
endroit, le ciel, le voile qui dissimule le Dieu caché, est déchiré et le mystère nous touche 
immédiatement. Ce Dieu lointain devient notre Dieu, devient « l’Emmanuel » - « Dieu avec 
nous » (Mt 1,23) » 



L’Avent et Noël 

avec Carlo Acutis 
 

ANNEXES :  

• Propositions du doyenné pour cheminer jusqu’à Noël 

• Personnage de Carlo Acutis à placer dans la crèche 

• Calendrier de l’Avent pour cheminer avec Carlo Acutis »  

• Idées pour se préparer à Noël à l’exemple de Carlo Acutis 

• Photos de Carlo Acutis à Noël 

• Jeu des sept différences 

• La maman de Carlo Acutis à propos de Noël 

 



Propositions du doyenné pour cheminer jusqu’à Noël (1/2) 

Messes dominicales : 
- Dimanche 3 décembre : Messe d’entrée en Avent (ornements violets) 
- Dimanche 10 décembre : 2ème dimanche de l’Avent (ornements violets) 
- Dimanche 17 décembre : 3ème dimanche de l’Avent (Dimanche de Gaudete, ornements roses) 
- Dimanche 24 décembre : 4ème dimanche de l’Avent (ornements violets) 
- Dimanche 24  décembre au soir : Veillée de Noël (ornements blanc et doré) 
 

Messes « Rorate » : éclairées à la seule lueur des cierges 
 - Mercredis 6, 13 et 20 décembre à 7 h 15 à la chapelle de l’église des Cordeliers 
 

A l’école de 

Carlo Acutis 

La messe avait une place essentielle dans la vie de Carlo Acutis, qui a pris la décision d’y assister tous les 
jours à partir de sa première communion, à 7 ans. 
Dès qu’il voyageait avec ses parents, il se renseignait pour connaître les horaires de la messe. 
L’assistance à la messe fait partie de ses conseils pour devenir saint. 



Propositions du doyenné pour cheminer jusqu’à Noël (2/2) 

A l’école de 

Carlo 

Acutis 

Fête de l’Immaculée Conception : Vendredi 8 décembre : 
- 18 h : Prière mariale à l’église des Cordeliers 
- Suivie d’une procession jusqu’à l’église Saint Désiré 
- Messe à l’église Saint Désiré vers 19 h  
 

« La Vierge Marie est la 
seule femme de ma Vie » 
 

Samedi 16 décembre et dimanche 17 décembre : Crèches dans les églises 
 - de 14 h 30 à 18 h 00, les églises du doyenné participantes ouvriront leurs 
portes pour exposer leur crèche et accueillir les visiteurs lors d’un temps 
convivial (musique/chants, papillotes…) 
 

Carlo entretenait une grande 
affection et dévotion pour saint 
François d’Assise, l’inventeur de 
la crèche. Il ne manquait pas 
d’aider à l’installer, à chaque 
Noël. 
 

Confessions  
 -Tous les vendredis matins à l’église de Voiteur après la messe de 9 h 
- Tous les samedis matins à l’église des Cordeliers de 9 h 30 à 11 h 30 
- Tous les samedis après-midi à l’église des Cordeliers à 17 h 
 

« La montgolfière pour s’envoler 
vers les hauteurs a besoin de se 
délester de ses poids, tout 
comme l’âme, pour s’élever vers 
le Ciel a besoin d’enlever même 
les plus petits poids que sont les 
péchés véniels » 
 



Personnage de Carlo Acutis pour la crèche 

La silhouette de Carlo Acutis peut être coloriée, 
découpée et placée dans la crèche au milieu des 
santons  (un système de languette à la base 
permettant de la faire tenir debout) pour 
accompagner les enfants auprès de l’enfant Jésus. 
 

Illustration : Atelier Petit Page 
https://atelierpetitpage.fr/ 

Silhouette de Carlo Acutis (fournie et imprimable 
en noir et blanc sur papier épais) 

Pour obtenir le fichier à imprimer : 
contacter le secrétariat 
(saint.desire@eglisejura.com) 
 



Calendrier de l’Avent pour cheminer avec 

Carlo Acutis (6-11 ans) 

Il reste quelques exemplaires de ce calendrier à la paroisse au prix de 8 €. Si vous êtes 
intéressé, merci de contacter le secrétariat du doyenné : saint.desire@eglisejura.com  
/ 03 84 24 04 44 
 

Un calendrier de l’Avent pour mieux connaître Carlo Acutis et 
vivre l’Avent à son école : chaque jour, un court épisode de sa 
vie à découvrir , un autocollant à coller et un effort à faire pour 
se préparer à Noël 
 

mailto:saint.desire@eglisejura.com


Propositions pour se préparer à Noël en 

s’inspirant de Carlo Acutis 
• Assister à la messe de Noël 

• Assister à une ou plusieurs messes pendant l’Avent 

• Réciter le Je vous salue Marie chaque jour 

• Installer une crèche 

• Carlo avait toujours une attitude positive et le sens de l’humour. Réfléchis à 
la façon dont tu pourrais véhiculer une attitude positive à l’école, à la maison 
et au travail. 

• Sois un original, pas une photocopie ! Carlo connaissait ses points forts et ses 
points faibles et utilisait ses talents pour aider les autres. Etablis la liste de 
tes talents et réfléchis à la manière dont tu pourrais les utiliser pour aider les 
autres. 

 

A l’école de 

Carlo Acutis 

Carlo Acutis allait à la messe et récitait le chapelet tous les jours. 
Dans l’une de ses citations célèbres, il nous invitait à ne pas vouloir à tout prix ressembler aux autres : 
« Tous naissent comme des originaux, mais beaucoup meurent comme des photocopies ». 
Il était très doué en informatique et mettait ses talents au service des autres. 
Carlo Acutis demandait à ses parents de l’emmener à la messe et les a amenés à la foi. Pourquoi ne pas 
s’inspirer de son exemple ? 
 
 



Carlo Acutis et Noël : photos 



Carlo Acutis et Noël : jeu des 7 différences 

Ce jeu figurera dans le bulletin paroissial « Vivons ensemble entre Seille et Sorne » qui 
paraîtra mi-décembre 2023 



Entretien avec la maman de Carlo Acutis 

à propos de Noël (1/4)* 

 
Que représentait Noël pour Carlo ? 

Antonia Salzano : Carlo avait un attachement tout particulier pour Noël car 
c’est la fête de l’Incarnation de Jésus, notre Sauveur. Or, il nourrissait une 
dévotion particulière pour l’Eucharistie, son «  autoroute pour le Ciel  » ! Le 
mot Bethléem, en arabe, veut d’ailleurs dire «  maison de la chair  » tandis 
qu’en hébreu, il signifie «  maison du pain  ». Déjà, dans le nom du lieu où 
il est né, se trouve le destin de Jésus, qui s’est fait nourriture pour notre 
salut. Carlo entretenait aussi une grande affection et dévotion pour saint 
François d’Assise, l’inventeur de la crèche. Il ne manquait pas de nous 
aider à l’installer, à chaque Noël. 

*Entretien paru dans l’hebdomadaire « France Catholique » : https://www.france-catholique.fr/Mon-
fils-Carlo-a-mis-Jesus-au-centre-de-sa-vie.html 



Entretien avec la maman de Carlo Acutis 

à propos de Noël (2/4)* 

 
Votre fils était très attaché à Noël. Il avait beaucoup réfléchi à la notion 

d’incarnation, qu’il liait à l’humilité… 

Noël est la fête de l’incarnation de Jésus, notre Sauveur. Or Carlo nourrissait 
une dévotion particulière pour l’Eucharistie, son « autoroute pour le 
Ciel » ! Jésus est né dans la pauvreté de la crèche, mais Carlo disait que sa 
grande humilité a été de traverser le tunnel de l’incarnation, de prendre 
notre condition d’être fini lui qui, étant Dieu, est infini ! Carlo considérait 
aussi que Marie était le premier tabernacle. À son école et avec 
l’Eucharistie, nous devons apprendre l’humilité : « Pas moi, mais 
Dieu » disait Carlo. C’est-à-dire : pas ma propre gloire, mais celle de Dieu. 
Car si l’on ne fait pas de la place pour Dieu, alors c’est notre ego, notre 
amour-propre qui prend la prend et empêche Dieu de réaliser les projets 
extraordinaires qu’il a pour chacun de nous. 

*Entretien paru dans l’hebdomadaire « France Catholique » : https://www.france-catholique.fr/Mon-
fils-Carlo-a-mis-Jesus-au-centre-de-sa-vie.html 



Entretien avec la maman de Carlo Acutis 

à propos de Noël (3/4)* 

 
Le début du livre est éprouvant : vous racontez le diagnostic d’une leucémie 

foudroyante pour votre fils, qui l’emporte en moins d’un mois. Et 
pourtant, il ne s’est pas départi de sa joie… 

Carlo ne comprenait pas que la mort soit considérée comme une chose 
terrible, puisqu’avec l’Incarnation de Jésus, la mort est devenue la vie. Car 
le Christ est le vainqueur de la mort ! Il pensait qu’avoir peur de la mort, 
c’était ne pas avoir confiance en Dieu. La seule peur que nous devrions 
avoir, c’est la peur de pécher, car ce sont les péchés qui peuvent empêcher 
cette béatitude. 

*Entretien paru dans l’hebdomadaire « France Catholique » : https://www.france-catholique.fr/Mon-
fils-Carlo-a-mis-Jesus-au-centre-de-sa-vie.html 



Entretien avec la maman de Carlo Acutis 

à propos de Noël (4/4)* 

 
Carlo déplorait un « refroidissement » de la foi en l’Eucharistie … 

Il disait que nous étions plus chanceux que les apôtres, qui avaient pourtant 
la chance de fréquenter le Christ… À l’époque, on devait en effet parcourir 
des kilomètres pour lui parler lui qui était toujours entouré par une foule 
de personnes. Mais pour nous, c’est plus facile : il suffit d’aller dans une 
église avec un tabernacle. 

Et pourtant… Carlo disait qu’il y avait des foules pour assister à des concerts, 
à des matchs de foot, aux apparitions publiques des influenceurs, mais 
qu’il n’y en avait pas devant le tabernacle ou le Saint-Sacrement. 

*Entretien paru dans l’hebdomadaire « France Catholique » : https://www.france-catholique.fr/Mon-
fils-Carlo-a-mis-Jesus-au-centre-de-sa-vie.html 


